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Cette piste pédagogique est réalisée autour d’une sélection d’œuvres exposées au Musée 
d’art moderne et d’art contemporain de Genève. S’adressant en particulier aux enseignants 
ou aux responsables de groupe, elle a pour objectif de proposer des points de repère et une 
base de travail pour faciliter l’approche et la compréhension de la création contemporaine, 
ou pour préparer une visite au musée.
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« Pattern & Decoration »  désigne un mouvement artistique américain qui, entre 1970 et 1980, 
a travaillé à faire reconnaitre l’importance du motif et de la décoration dans l’histoire de l’art. 
En effet, à cette période, la création artistique aspire davantage à une forme de sobriété pas-
sant par des volumes épurés et géométriques. C’est notamment le cas des artistes de l’art dit 
«minimal» pour qui les formes ne renvoient à rien d’autre qu’elles-mêmes et ne portent pas 
de traces de leur fabrication ni de la personnalité de l’artiste. L’exposition du MAMCO pro-
pose de faire dialoguer des œuvres des artistes du mouvement « Pattern & Decoration » avec 
celles d’artistes  américains ou européens qui leur sont contemporaines et qui partagent leurs 
préoccupations. En contrepoint, des exemples d’art minimal sont visibles au 3ème étage dans 
l’exposition Collection(s). 

Qu’est-ce que la peinture ? Qu’est-ce que la décoration ? Est-ce qu’un objet d’art doit être 
utile ? Peut-il être utile et décoratif à la fois ? Peut-on faire de la peinture sans peinture ? Pour 
tenter de répondre à ces questions, nous vous proposons un parcours et une piste pédago-
gique découpée en trois axes :

Le premier axe met l’accent sur la matérialité de la peinture et propose de découvrir et de 
comparer la diversité des approches plastiques des artistes. L’observation des tableaux per-
mettra de sensibiliser les élèves aux caractéristiques formelles de la peinture (matière, touche, 
épaisseur, format, lumière, coloris, présentation), ainsi que sur les sensations qui en découlent.

Le deuxième axe se concentrera davantage sur les motifs. Ici encore, l’observation et la com-
paraison pourront permettre la mise en évidence d’un travail de composition, la mise au clair 
de la définition d’un motif et de son rôle dans une œuvre d’art et par là-même, c’est égale-
ment l’idée de « décoration » qui pourra être abordée. Entre abstraction et figuration, le motif 
peut également animer une surface et renvoyer à des références (époques, cultures, sujets). 

Enfin le troisième axe proposera d’intégrer la notion d’espace à la peinture (la déconstruction 
du cadre et la tridimensionnalité) et d’interroger, à travers l’idée de «décoration», la relation 
entre objet d’art et objet utilitaire. 

PATTERN & DECORATION



PISTE PEDAGOGIQUE
PATTERN AND DECORATION

M�A�M�C�O� G�E�N�E�V�E�                  
1�0�.�1�0�.�2�0�1�8�-�0�3�.�0�2�.�2�0�1�9�              

ENTREE EN MATIERE(S)

Œuvre 1/ Cynthia Carlson, Animated Struggle, 1976
acrylique  sur  toile

Question 1 : Devant quel type d’œuvre sommes-nous ?
(est-ce une peinture ou une sculpture ?)

Question 2 : À votre avis, quelle est la matière de cette 
œuvre ? 

Question 3 : L’artiste a choisi de travailler en épaisseur, 
comment a-t-il fait ? Avec quel(s) outil(s) ? Avec quel(s) 
geste(s) ? 

Œuvre 2 / Mario Yrissary, Untitled, 1970
acrylique  sur  toile

Œuvre 3 / Tina Girouard, Screen 4, 1974-75
tissus

Question 1 :  À  quoi vous fait penser cette œuvre ? 
Quelles sensations sont générées ? (idée de trompe l’œil)

Question 2 : Pouvez-vous imaginer comment l’artiste a 
composé son tableau ? (geste, technique, répétition)

Question 1 : De quoi est composée cette œuvre ? 
(nommer les éléments et la technique d’assemblage)

Question 2 : Où peut-on rencontrer ce matériau habi-
tuellement ? (univers domestique, vestimentaire)

Question 3 : À votre avis, pourquoi l’artiste utilise-t-elle 
ces tissus pour son œuvre ? (procédé de récupération, 
esthétique des imprimés) 
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	  POUR APPROFONDIR : 

Une définition de la peinture donnée par le CNRTL* : « Matière colorante composée d’un pig-
ment et d’un liant, utilisée pour recouvrir une surface, pour la protéger ou l’orner.»
Dans l’histoire de l’art, de nombreux artistes ont exploré le médium de la peinture à travers sa 
matérialité et le travail de sa surface (épaisseur, touche, outils), mais également en s’intéres-
sant aux caractéristiques de son support (le bois du châssis, la texture de la toile et l’envers du 
tableau). C’est notamment le cas, dans les années 1960, de l’artiste Lucio Fontana qui incise 
ses toiles pour en révéler la dimension spatiale, mais également des artistes du mouvement 
français « Supports Surfaces » en 1970 qui amorce la « déconstruction » du tableau. Peu à peu, 
les artistes ont délaissé les pinceaux et la peinture en tube pour expérimenter d’autres outils. 
L’emploi de tissus à connotation domestique, de perles, de matériaux de récupération est une 
manière qu’ont trouvé les artistes de « Pattern & Decoration » pour bousculer les codes tradi-
tionnels et dénoncer les clivages entre « arts majeurs » ou « arts mineurs ». 

*Centre National des Ressources Textuellles et Lexicales.

	 NOTES :
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JEUX DE MOTIFS
Œuvre 1 / Joyce Kozloff, White walls-silver dome,1975 
acrylique  sur  toile

Question 1 :  Repérez-vous des formes qui se répètent ? 
(mettre au clair une définition du «motif»)

Question 2 :  Quel(s) type(s) de motif(s) sont utilisés 
(tenter de nommer différents types de motifs : damier, 
frise, pois, rayure, arabesque, etc.)

Question 3 :  À quoi vous font penser ces motifs ? 
Où peut-on les retrouver ? (matières, lieux, cultures, 
objets, époques) Aborder la notion de «décoratif».

Œuvre 2 / Valérie Jaudon, Toomsuba,1973
huile  sur  toile

Œuvre 3 / Georges Sugarman, Orange, Blue and Black, 1968-70
acrylique  sur  bois

Question 1 : Observer cette œuvre en deux temps:

-  se positionner loin de la toile pour observer sa compo-
sition globale

-  puis s’en rapprocher (observation des contours, lignes, 
épaisseurs, délimitations, traces de pinceaux)

Question 2 : Quels sont les effets visuels produits par 
cette œuvre et par quel(s) procédé(s) ? (contrastes, super-
positions, formes et contreformes, symétrie)

Question 1 :  Comment est construite cette sculpture ? 
(symétrie, répétition, gestion du vide et du plein, de la 
couleur et des contrastes) 

Question 2 : Peut-on retrouver ces formes géométriques 
quelque part dans les autres œuvres de la salle ? 

Question 3:   Si on imagine que cette sculpture est un 
motif en volume qui s’est échappé d’un tableau, à quoi 
ressemblerait ce tableau ? (rappeler que le motif peut se 
répéter, devenir un signe et prendre part à un tout).
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	 POUR APPROFONDIR : 

Dans l’art occidental, le motif est présent dès l’Antiquité (on pense notamment au motif or-
nemental de la Grecque, ou «méandre», présent sur les pavés, les poteries, les mosaïques) 
mais également à la période médiévale avec les chapiteaux décorés des colonnes ou les 
enluminures des manuscrits par exemple. Bien plus tard en peinture, des artistes tels que Gus-
tav Klimt ou Henri Matisse ont ensuite abondamment utilisé les motifs, non plus seulement 
comme des détails du tableau, mais comme de véritables éléments de composition de leurs 
images.  À la fin du 19ème siècle*, l’aspect décoratif a finalement été dévalorisé jusqu’à devenir 
synonyme de « mauvais-goût » ou d’archaïsme.
Pour les protagonistes de « Pattern&Decoration », le motif est riche de références et de conno-
tations, il est ce qui permet d’animer la surface et de composer la structure, tantôt graphique 
– signe tracé ou imprimé sur la toile - tantôt sculptural, apparent dans la matière de l’œuvre-
même. En créant des œuvres très colorées, parfois surchargées, les artistes ont cherché à 
revaloriser le rôle de la décoration dans l’art moderne. Puisant leur inspiration dans les motifs 
extra-occidentaux (tapis, miniatures persanes, mosaïques, architectures) et dans les savoirs 
faire artisanaux (vannerie, céramique, broderie), ils ont créé des objets uniques et ont cherché 
à contrebalancer les modèles de sobriété et de sérialité qu’a imposés l’art minimal. 

*Le titre de l’exposition emprunte son troisième terme « Crime » au célèbre texte d’Adolf Loos,  
Ornement et Crime, publié en 1908. Architecte moderniste, Adolf Loos prône l’absence d’or-
nement comme gage d’élégance et de bon goût, reléguant ainsi toute forme de décoration 
aux marges d’une société évoluée et moderne.

	 NOTES : 



PISTE PEDAGOGIQUE
PATTERN AND DECORATION

M�A�M�C�O� G�E�N�E�V�E�                  
1�0�.�1�0�.�2�0�1�8�-�0�3�.�0�2�.�2�0�1�9�              

LE TABLEAU SORT DU CADRE
Œuvre 1 / Thomas Lanigan-Schmidt, The Gilded summer palace of Czarina Tatlina, 1969-70/2018
installation  :  technique  mixte  

Question 1 :  Sommes-nous face à une peinture ? (Intro-
duire la notion d’installation dans l’espace, de «décor»)

Question 2 : Observez la diversité des éléments qui com-
posent cette installation (il n’y a plus véritablement de mo-
tifs mais des objets)

Question 3 : À votre avis, de quoi cette pièce 
est-elle le décor ? Quelle scène pourrait s’y dé-
rouler ? (un indice peut être trouvé dans le titre) 

Œuvre 2 / Lynda Benglis, Turbinellidae-Peacock-Series, 1979
grillage,  verre  émaillé,  plastique,  perles,  cordes

Question 1 :  Observez cette œuvre, comment est-elle fa-
briquée? (aborder l’idée de collage, nature pauvre et récu-
pérée des éléments utilisés)

Question 2 : À votre avis à quoi sert cet objet ? (connota-
tion folklorique? Valeur utilitaire? Valeur décorative?)

Question 3 : Cet objet est accroché au mur : est-ce pour 
autant un tableau ? 

Œuvre 3 / Jennifer Cecere, Cat Throne,1980
peinture  acrylique,  dentelle,  bois 

Question 1 : Selon vous qu’a fait l’artiste ? (a-t-elle 
construit le siège? A-t-elle brodé? Peint par dessus ?) Et 
pourquoi ? (unicité, préciosité)

Question 2 :  Peut-on se servir de ce siège ? Un objet doit-
il être beau pour être pratique ? (interroger la relation entre 
utilitaire et décoratif)

Question 3 : Connaissez-vous d’autres artistes qui uti-
lisent des objets du quotidien dans leur travail artistique ?
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	 POUR APPROFONDIR : 

Dans les années 1970, la notion «d’installation» voit le jour et avec elle, la peinture déborde 
peu à peu la toile, puis le cadre, pour finalement s’affranchir totalement de la tradition et in-
vestir un espace en trois dimensions.  Avec l’installation de Thomas Lanigan-Schmidt, la pein-
ture devient un espace à part entière, un véritable « décor ». La sensation sophistiquée, voire 
féérique, contraste avec les matériaux «pauvres» utilisés pour sa fabrication. Le statut de l’ob-
jet est au centre de beaucoup de démarches et de débats de l’art contemporain. Avec Lynda 
Benglis, on croit reconnaitre un éventail, un élément de parure mais le titre indique une réfé-
rence au paon.  Avec Jenifer Cecere au contraire, les formes sont familières mais l’intervention 
en peinture les rend si uniques et précieuses que l’on doute de pouvoir encore s’en servir. La 
relation entre décoration et utilitaire est une des préoccupations que « Pattern & Decoration  » 
partage avec le champ des arts appliqués.  En filigrane, ce sont les questions esthétiques 
fondamentales qui sont soulevées :  à quoi sert l’art ? Est-ce que l’art doit être beau ?

	 NOTES : 
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Plans des salles et localisation des œuvres

- Entrée en matière(s)
1 -     Cynthia Carlson, Animated Struggle, 1976
2 -     Mario Yrissary, Untitled, 1970
3 -     Tina Girouard, Screen 4, 1974-75

- Jeux de motifs
4 -     Joyce Kozloff, White walls-silver dome, 1975
5 -     Valérie Jaudon, Egremont, 1985
6 -     Georges Sugarman, Orange, Blue and Black, 1968-70
 
- Le tableau sort du cadre
7 -     Thomas Lanigan-Schmidt, The Gilded summer palace 
          of Czarina Tatlina, 1969-70/2018
8 -     Lynda Benglis, Turbinellidae-Peacock-Series, 1979
9-      Jennifer Cecere, Cat Throne, 1980

PLAN DES ŒUVRES (2ème étage)


